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L’essentiel dans cet univers, réside dans la bienfaisante union, dont la force est de réagir face à la scission. Fusion, état de béatitude à préserver au-delà de tout événement, qui conduit avec un peu de chances au plaisir.


L’amour est tout d’abord une surprise qui charme par sa cohésion et son désordre à la fois ; ensuite il ne demande qu’à murir vers le bonheur.




Tes mains chaudes


Tes mains chaudes comme un sirocco exceptionnel,


Caressent en moi toutes les dentelles,


De la nuit passée, du jour au présent.


Alors, commence le temps.


Le souffle de ta poitrine : m’emmène dans un au-delà


Qui commence à chaque fois,


Où je pense à toi.


Mon temps est à partager entre la licorne et toi.


Tes mains, le long de tous ces instants qui ne demandent qu’à vivre !


Font de moi, une joyeuse victime, qui à ton cœur s‘enivre.


Alors, dans un silence musical, je t’offre les vignes de mon corps


Pour qu’à ton tour tu découvres les détours de l’amour ;


Et que ton âme soit mise au jour


De tout mon amour que je suis pour toi, totale, toujours et encore.


Je t’emmène sur les océans bleus ou violets


Je t’emmène dans les forêts boisées,


À l’orée de ton désir,


Même si je ne comprends pas toujours le langage de tes mains


Qui se posent jusqu’à demain.


Tu es mon premier jour, tu es mon avenir,


Je chante la chanson de l’oiseau bleu


Pour ouvrir et fermer tes yeux…,


Et je saisis l’instant :


Je t’embrasse avec l’ardeur et la retenue, puis enfin le baiser brûlant !


Je sens ta bouche chaude


Et je frôle les collines et les pagodes.


J’entends ta voix


Et je sillonne les champs de blé, et choisis de m’allonger près de toi.


Alors nous sommes l’un pour l’autre, l’autre pour l’un ;


Doucement vers le divin ;


Et doucement quelques fleurs viennent se poser sur nos cœurs


Puisse être gravés dans l’éternité, ces moments de bonheur !




Je te désire de plus en plus fort


Je te désire de plus en plus fort


Tous mes sens sont requis.


Tu es le rêve qui court encore


Alors que la nuit est partie.


Tu es le premier alpha


Le dernier omega


Et je vois dans tes yeux, dans tes cheveux


Toutes les couleurs d’un monde où j’aurais posé mon dernier vœu :


Devenir la main de ta main,


Atteindre l’apothéose dans ton destin.


Devenir le bras1 de tes bras


Pour chanter et danser sans arrêt, tout contre toi.


Je veux être l’insolence de tes nuits


Puis la douceur d’un sommeil profond,


Je veux te faire connaître l’étoile engourdie


Qui continue à briller, jusqu’à l’horizon,


Du matin.


Viens !





1 Dans son océan.




Notre premier sourire


Tu es si beau que je construis des nefs aux instants blancs


Sur tous les océans


Qui ouvrent le prélude des nuits.


Des instants de vie et d’harmonie.


Ton sourire est l’ombre de ton corps, qui n’est que lumière.


Et ces voiliers sont la promesse éternelle que tu ne seras jamais poussière.


Avant de vieillir,


Avant de partir,


Je lancerai à Hécate2, le défi


D’oublier toutes sorcellerie.


Pour rattraper le temps qui s’écoule avec étrangeté.


Je pose sur l’autel un sablier


Que les fées n‘auront de cesse de retourner,


Nous faisant vivre pour une éternité :


L’enfance et la volonté de vivre pour nous aimer.


Aussi loin que je te regarde, je te touche, je te caresse


Et j’oublie à chaque fois de t’embrasser


Parce que tu gouvernes tous les vents de la déesse.


Alors j’attends ton retour, comme la fleur supplie de ne pas être déracinée.


Tu poses tout autour de moi, des chemins qui m’entraînent vers tes nuits.


Tu souris, quelquefois tu ris,


Alors je découvre en moi, des vies infinies…


Des vies où la licorne vient boire au creux de mes mains ;


Et je sais que nous aurons toujours rendez-vous demain.





2 Hécate apparaît dans la Théogonie d'Hésiode, puis dans l’Hymne homérique à Déméter, composé spécialement en vue du culte à mystères d'Eleusis vers 610 av. J.-C.. Dans la Théogonie, prise en affection par Zeus, elle reçoit un pouvoir souverain sur la terre, la mer et le ciel. Elle devient la déesse protectrice des orateurs populaires au sein des assemblées, donne la victoire au guerrier qu'elle choisit dans la bataille, s'assied auprès des rois au tribunal de justice, seconde la vaillance des athlètes, dirige les navigateurs sur les flots, protège les chasseurs, préside avec Hermès au bon état et à la multiplication des troupeaux et prend soin de la naissance et de la croissance des enfants.
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